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seconde fois en 25 ans, la souf- 
france et l'humiliation ; mais nous 
vavons jamais désespéré parce que 
nous sommes Lillois, déclarait hier 
le général de Gaulle aux cinquante 
mille Français qui l'écoutaient de- 
bout, massés aur la place de la Ré- 
publique à Lille. 

Cinquante mille regards rivés à 
son regard. 

11 pleuvait 

Et cette foule écoutait 


— Nous avons connu, pour la 


Du balcon de la Préfecture de Lille, le général de Gaulle a 
prononcé un important discours, dont voici le texte 


‘2 
bonne A La voilà donc libérée, la chère vieille ville de Lille, La voilà 
sortie de l'océan de souffrances et d'humiliations où elle a été 
plongée, sans avoir jamais rien perdu de sa fierté et de sa 
dignité, sans avoir failli une seconde à l'espérance 


Gt maintenant que cette première | 
se est faite, qui s'appelle la Ii- | 


nous. sommes une grande nation sous la 


| bération, tous les Lillois et toutes | appauvrie. s chemins de fer | pluie, l'Homme qui, tête nue et 
les Lilloises regardent les réa | étaient intacts, nox cangux navi sous la pluie, lui aussi, parlait du 
devant lesquelles ils se trouvent | gables, nos ports ignifiques, nos | haut du balcon de la Préfecture 
fola, ce aont lea vérités que nous | A prosent de communications Or, nous autres, gend du nord, 
regardons en face, beaucoup plus | partout sont coupées, nos écluses | disait-il en substance, nous avons 
que nous ne goûtons les formules. | détruites, nos ports inutilisables, | l'habitude de considérer les réali- 

En bien, les réalités somt dures ei | nog uainés sans matières premières, | tés en face, Libérés mais pas en- 
rsoureusen. à sans charbon et sans courant, nos | core victorieux, voilà Ge que nous 
SENONE Carai protean ABC unes sans poteaux de mine. voilà | sommes, A peu près délivré mais 
après et malgré l'immense épreuve | quelle notre peuple ae trouve au. | dangereusement affaibli, tel est 
de l'avant-dernière guerre. Aujour- | fourd'hui, sans se leurrer et sans | notre pays. Une France nous reste, 
d'hul, ne nous le dissimulons pas, | baisser la tète, privée de ses chemins de fer, de 


ses ports, de ses canaux. Sans po- 
teaux de mine, c'est-à-dire pour 
l'instant sans charbon, Sang char- 
bon, c'est-à-dire sans énergie élec- 
trique. Vous savez cela, ma 
douteriez-vous encore qu'il me fau- 
drait vous le répéter une fols de 
plus puisque aussi bien notre salut 
dépend de nous-mêmes et de nous 


Nous irons à toutes les batailles 


das toute notre Alsace, Et Oui, nous y serons avec toutes | 
tre aux Q un ce que sont les | avons form homme par homme, Une formidable acclamation 
vien se | avlon par avion, dans l'Empi et monta soudain de la place vers le 
rie empa que Pres Wer im | Mediterranée aqua portes de | „ Jaille de cinquante mille poitrs 

pliquent notre part des victoires! l'Alsace, | z a Marseillaise fut entonnée 
| | à l'unisson. 


Les Français ont fait 120.000 prisonniers Fan ayaa MOT ARENA EE 


toule lilloise. 
communiqués communs n'en | sait 25,000, tandis que nos braves | Pour bien comprendre ce pa- 
ne Probablement | troupos constitutes spontanément A | roxyame d'enthousiasme, Il faut se 
pour des raisons stratégiques, mals | l'intérieur, sorties de l'espérance et de r 
eani M dire que cette armée, | In volonté nationale, en oni falt piua | rappeler que le général de Gaulle 
dans an marche qu mud au nord, a| de 35.000, ort ine. rus. Eninadnya e e 
000 prisonniers, pendant que | Avec ces forces qul, TOUTES, cons- | Que la grande cité du nord en Je 
ième divin dée, débar- | tituent au méme titre l'armée fran- | recevant hier, accueillait en même 
auée sur Ja c0 ande et aujour- | calse, nous irons Jusqu'au bout de ln | temps que son libérateur et son 
d'au mur le fr Lorraine, en. fal- guerre et de ln vietaire sur l'ennemi. | enfant, je chel inconteste dont Ja 
| f 
rs z : présence, le geste et la voix con- 
Pour la victoire de la « reprise du travail» | Péenee 1e phénomène- 46 In 46 
livrance et de la résurrection fran- 


| Leon 
parlent pas m 


Après la guerre, la reconatruc-;a mis au bord de l'abime. Nous 
tion, Parce que nous en voulons une autre, tous ensem- | çaises. 
cette reconstruction dans de bien | ble, et fraternellement. 

dures conditions matérielles, nous | Nous voulons dea choses simples «il le faut » 

n'y mettrons que plus d'audace, | et fortes dont, aujourd'hul, je veux 

de labeur et de volonté, [dire un mot devant m Ceci dit, tout n'est pas encore 
e aA ea EC | ait Le reste est à décrire 

ire de la reprise du travail, qul, | al petit, ! avons un La radio peut transmettre un S 
seule, peut ouvrir la vole à la vic- | commun : c'est la mise en valeur | discours, des acclamations, une ru- gi 
toire de la reconstruction française. | de ce que nous possédona sur no- | meur d'extase, Mais elle est im- 


otre sous-aol et dans | puissante à traduire dans ses mille 


détails une somme d'allégresse, de 


tre sol, dans 
notra Empire 


Mals les Français et les Fran- 
| caises que nous sommes ont bien 


eham compris que l'effort qu'ils vont| Cette mise en valeur en commun. ti gr 
per faire tous en commun ne doit pas | nous voulons qu'elle soit aussi | Confiance e pue 

a, 44 lea ramener au point d'où ils sont | pulasante que possible, parce due. Arrivé le samedi, de Gaulle avait au monument aux Morts 
s nd part | dans le monde d'aujourd'hui, où reçu les notables, délégation par 

til Non, non, nous ne voulons pas | tant d'hommes souffrent, on n'a | délégation. Et, dans chaque délé- 

meen retourner à cette altuation poli- | pas le droit de laisser des ressour- | gation, séparément, un membre 


tique, sociala et morale qui nous ces mal employées, | 


Nécessité d’une économie dirigée 


après l'autre, un Lillois venu pour 
le saluer. À chacun il avait serré 
la main. Dane les yeux de chacun 
il avait plongé un regard direct et 


voulons done in mise en va- | centrations d'intérêts que l'on appelle, 
na immun de tout ce que nous | Gnns l'univers. Jen trusts, qui ont pu | profond, interrogatif et domina ROOSEVELT 
di. mur cette terre. Pour y réus- | correspondre à une période donnée de | teur, À chacun ce regard semblait 
pariera jeudi: 


la mise en valeur des ress 
terre, mals qui ne réponde 
jourd'hui anx nécessités d' 
sation économique réformée sieurs, les membres de la 


que, dans le passé, ln féodaiité mil. | Cour d'Appel |.. annonçait l'huis- 

taire censa de répondre nux nécessités | sier, 

de In défense, dès lors qu'il falinit se Puis : '¢ Messieurs les membres 

anaro er le pla Mami et mn | 4e j'Université ! > A tous, le re- 
$ gard disait : < Il le faut. ». 


n pas d'antres moyens que dire : « Je compte sur vous, H le 
elle l'économie dirigée. 

Nous voulons que ce wolt PEt qui 
conduise, au profit de tous, l'effort 
tconomlque de ia nation tout entière 
M faire en norte que devienne mell- 
kure In vie de chaque Francais et de 
chaque Française, | 


diodiffusé jeudi soir, 


Au point où nous en sommes, It | 


n'est plus possible d'admettre ces con- | (Lire la suite en 2 page, 2 colonne) 
us 2 (Lire la suite en X page, 1™ col.) 


Refaire la France 


E discours de Lille est 1e/*dversaires. Entre eux c'est une] Ce peuple, travailleurs, combat- 
plus important de ceux pro-|duéstion de force tants de la Résistance, toute la 


LONDRES, 2 octobre, — 
B.C. annonce que le général 
a refusé 


noncés par le général del. LeS moyens des ennemis du gé-|jeunesse française qui s'est forgé 
Gaulle depuis la libération. |"éral de Gaulle sont puissants. Îls/un autre idéal que le retour aux 

Le chef du gouvernement provi- |SONt de tous ordres. Ce sera à la |formules périmées € qui nous ont 
Wire a fixé nettement la position {is la bataille ouverte et la lutte mis au bord de l'abime »,'ne mé- 
gouvernementale et précisé en quel-|SOurmoise. Les deux seront sans/nagera pas son concours à celui 
merci. Ce combat, il doit le mener|qui sait revendiquer ses respon- 


suscité la pr 


ral de Gaulle vient 
de’ déposer -urie < couronne 


LE PRÉSIDENT 


Le général BOR 


refuse de succéder 


à SOSNKOWSKI 


La B. 


WASHINGTON, 2 octobre. 
Le président Roosevelt pronon- 
cera un important discours ra- 


Bor 


remplacer le général 
Sosnkowski au commandement su- 
prême de l'armée polonaise et lui 
a rendu un vibrant hommage. 

a nomination du général Bor avalit 
estation du Comité po- 


ucoup 


on ques formules saisissantes le pro-|7" | L 

M mme de demain. 11 se résume |p le gagner avec le peuple de\Sabilités. ~ _ |ionais de: libération qui reproche au 
M “deux points : faire la guerre et| hace, qui a répondu à son appel| Que le général de Gaulle agisse, |réméra dravoir. decienché b 

MI reprendre la vie nationale. Deux [10rSQu'il l'adjurait, alors que tout/qu'il frappe fort, qu'il brise les log eo danger ee D 

A causé son échec À Varsovie. 


France le suivra. 


tense de Boulogne avait déclaré, 
après sa reddition, que la garnison 
de Calais ne tiendrait 

cinq Jour, 
traire, la résistance fut inutilement | tenant à ré 
prolongée. 


dée, samedi après-midi, d'un bo 
bardement de deux heures. Au « 
puseule, cinq grandes colonnes de 
fumée s'élevaient au-dessus de la £ 
ville tandis que s'éloignalent delà Belfoït, les combats gagnent chà- 
celle-ci de longues files de prison-|que jour en violence, Du côté allié 
niers allemands, Peu après, les sol- Il 
dats canadiens 

toutes les rues, 
places, et blentôt les soldats alle- 
mands, refusant le corps à corps, 
hissaient le drapeau blane. 8.000 
prisonniers ont été dénombrés jus-|interallié, le général Eisenhower 


qu aurait massé plus de 3 millions 


à la justice militaire 


tation d'un mystérieux officier alle 
mand du nom de Karl Munch qui, 
croit-on, serait apparenté À de hautes 
personnalités du Reich 


de la Préfecture de police, avait aus- 


tribunal compéti 
dossier cet après-midi. 


Le Conseil de guerre belge 


300 condamnations à mori 


trattres. 


LE GÉNÉRAL DE GAULLE L OFFENSIVE 


natale | expose au pays GÉNÉRALE ALLIÉE 


pore ON 


est déclenchée 


annonce Berlin 


Calais entièrement délivrée 


A garnison de Calais a capitulé, tel est le fait dominant de la 
journée d'hier. Les Allemands avaient demandé une prolonga- 
tion de trois heures de la trêve de 24 heures conclue pour per- 
mettre l'évacuation des civils. Les Canadiens refusèrent ; ils avaient 
appris, en effet, que le colonel Schroeder, commandant la garnison, 
avait utilisé ce stratagème pour satisfaire son amour-propre per- 


sonnel et gagner du temps. 


Car son collègue chargé de la di 


brés depuis la chute de Saint-Malo, 
sur les côtes de la Manche et dans 
s plus delles ports bretons, s'élève à 82.000. 


pour prouver le con. |, Les Canadiens s'apprêtent main 


uire la garnison alle- 
|mande de Dunkerque. 


3.000.000 d'hommes 
“| de Maestricht à Bâle 


ur le front qui s'étend d'Anvers 


L'attaque canadienne fut précé 


agit surto de grouper des 

débouchaient de | forces considérables pendant la pé- 
sur toutes les/riode de mauvals temps. 

Selon le correspondant du « Sun- 


day Dispatch » auprès du J 


Le total des prisonniers dénom-!TRommes sur un front de 700 kilo- 
mètres, de Bâle à Maestricht. Ce 
correspondant ajoute que l'attaque 

enchée à tout mo- 


Ce soir 


peut être dé 
ment sur un point quelconque du 
front. D'heure en heure les tirs de 
barrage s'intensifient 

En Hollande, une très violente 


ÉLECTRICITÉ 


à 2| heures 
CRE T saillant britannique de Nimègu 


A partir d'aujourd'hui, le cou-| fa été nettement repoussée, Jn 
rant électrique sera fourni sans | |communiqué allemand signale, en 
ruption Ge 21 heures À 7 |loutre, que les Canadiens ont pu at- 
nés des secteurs 11 et I1) teindre, en dépit d'une résistance 

acharnée, la région au nord-ouest 


Pour le secteur 1, le courant sera 
rétabli de 19 h. 30 à 21 heures, | de Turnhout, Mais dans l'ensemble 
la situation est Inchangée ; l'acti- 


puis interrompu jusqu'à 22 h. 30, 
heure à laquelle il reprendra, sans | |vité s'est manifestée surtout dans 
mag Pion, Jusqu'à 7 heures du | |ie domaine aérien. Des bombardiers 

lourds et moyens ont bombardé 


matin, 
Petite amélioration sans doute, 
Hamm, Munster, Bielefeld et Ham- 

bourg. 


mais qui est un acheminement ap 
Plus au sud, 


préciable sur la route du mieux 
définitif. 

ont été réalisées par les Am 

dans les régions de Roetgen et de 


de légères avances 
ains 


L'officier allemand Prüm où re blockhaus Lt 
arrêté samedi 


mands ont cê 


Le camp retranché 
de Belfort est atteint. 


Quelques faibles contre-attaques 
allemandes ont été repoussées au 
est de à Sallacourt 
que les allés libéralent lim- 


a été détéré 


Nous avons annoncé, samedi, l'arres- 


QUATRE ARMEES ALLIEES 
PASSENT A L'ATTAQUE 


Dans la matinée, la radio de 
Berlin annonce que quatre armées 
alliées viennent de déclencher une 
Vaste offensive contre l'Allemagne. 
La radio suisse précise, en outre, 
que la troisième armée américaine 
attaque entre Nancy et Sarre- 
bruck. 

L'agence Reuter a transmis Pin- 
formation allemande sans ja com- 
menter. Le G.Q.G, allié n'a pas 
encore confirmé cette nouvelle. 


saire divisionnaire 


M. Badin, comm 
t interrogé l'incuipé ; ancien cor- 
pondant de guerre allemand, habi 
chez « Maxim's », qui déclara 
de Suisse et avoir d'importants 

ous à Paris 
relevant de la Justice mili- 
, Vinculpé vient d'être déféré au 
t qui sera saisi du 


prononce 


entre Lunéville et Epinal, 


conseil de guerre s'est réuni hier. | 03t. 


11 a condamné à mort trois cents| mand dans la région à Vest d. 


nes d'emprisonnement. Jean REMY. 


duira nos armées sur le Rhin et "306S 
Celle de la reconstruction française. 
Le général de Gaulle a annoncé 
&onomie dirigée. Il a dénoncé ex- 
Pressément « ces concentrations 
intérêts que l'on appelle dans 


victoires à remporter: celle qui con. [semblait perdu, de garder l'espé-|féodalités financières, La DE 


ai & 
g l'univers des trusts et qu'il n'est 
i Plus possible d'admettre ». Il a dé- 
A aré nettement que l'Etat devait 


Prendre la direction des grandes 
Sources de la richesse commune et 
activités qui 
Sy rattachent. Il a exposé le futur 
système national d'économie fran- 
taise, qui réalisera l'association or- 


A RASE : 
AM ique à l'intérieur des entrepri- 
E =S entre tous ceux qui collaborent 
A l'œuvre commune. 


Cette tâche d'avenir étant ainsi 
finie, la France sait maintenant 
Quelle n'est pas en présence d'un 
8ouvernement de transition préoc- 
tupé de maintenir au mieux les 
tuations acquises. Elle sait que le 
Fouvernement de la libération veut 
tre un gouvernement révolution- 
Maire qui, dans l’ordre démocr: 
que s'appuyant sur toutes les for- 
ĉes vives du pays, entreprend de 
fefaire la nation et ne craindra pas 
Jaborder ces réformes de struc- 
ire noyées pendant quatre années 
Sous le verbalisme puéril des hom- 
mes de Vichy, dont l'unique pensée 
Slait de sauver la caisse cn con- 
fervant les privilèges. 

Le général de Gaulle a parlé 
fanchement au pays. Ses paroles 
font déchainer contre lui une op- 
Position qu'il lui faudra briser im- 
Pioyablement s'il veut réaliser sa 
kande tâche. Le capitalisme et la 
faction ne pardonnent pas à leurs 


son discours du balcon de la préfecture. 


Malgré la pluie, une foule innombrable de Liloïs s'est massée place de la République pour entendre le général de Gaulle qui prononce 


(Reportage photôgraphique de notre envoyé spécial: André SARTRES) 


portant centre de Rambervilliers, 


De leur côté, les Français et les 
Américains ont pénétré dans les 
premières lignes de défense enne- 


BRUXELLES, 2 octobre. — Leļmies du camp retranché de Bel- 
Enfin, un coup de main alle- 


Plusieurs collaborateurs| Briançon a été repoussé après que 
ainsi |#e sont vu infliger de longues pei-|l'ennemi alt subl de lourdes pertes, 


OMAR LE NOIR 


a ravi son titre 


à Louvis THIERRY 


en petite forme 
co 


A. Famechon a battu Dogniaux 


Thierry fonce... droit en avant. L'habile Omar le Noir lui fait 
le coup « tour de valse »... et le droit s'égare. 


Congratulations entre gardiens de but. Da Rui et Swift 
sont heureux, à juste titre, de leur partie. Le malheureux Da Rui 
s'est brisé un bras, hier, à Saint-Ouen. 


FOOTBALL 


A Bruxelles, l Angleterre a battu la Belgique : 3-0. 


Red Star bat Stade Lillois : 4-2. 
x CYCLISME 


Lemoine et Blanchet vainqueurs au Parc. 
RUGBY 


š BASKET 
L'Hospital 217 vainqueur à Jaurès. 


L'’OFFENSIVE DU GENERAL EST STOPPEE 
Au stade Jean-Bouin, au cours du match de rugby C.A.S.G.- 
P.U.C., l'ailier Chabant-Delmas (C.A.S.G:), général. F.F.l., fonce 
à toute allure vers les buts adverses. Mais un adversaire l'a 
saisi au passage et l'offensive du général s'arrêtera là car il 
n'a plus la possibilité de passer la balle à un camarade. 
Reportage photographique D.F. Jean BURIOT et André GANDNER. 


Vous trouverez en page 2 tous les résultats sportifs et les 
commentaires de Georges FEVRIER, Maurice BLEIN, A. 


BAKER,D'ISY, LOYS VAN LEE, Fernand LEGOUGE, Gaston 
MEYER, Dany REBELLO et Georges SCHIRA. 
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Le P.U.C. a échoué devant le C.A.S.G.:19-3. 


AIS 


i 
“ 


ATTAQUE S 


en direction 
de la Tchécoslovaquie 


BERLIN, 2 octobre. — L'armée rouge vient. de lancer une nouvelle 


grande offensive dans montagnes 
le passage en Tchécoslovaquie. 

D'après l'agence allemande D.N.B. 

violents combats sont en cours dans 
passe de Czikoratal. 

Le communiqué hongrois mentionne 
ce-soir de nouvelles a ces des trou. 
pes russes et roumail en_ Hongrie, 
entre les villes de Mako et Csanadpa- 
lôta. La ville de Mako se trouve à une 
viñgtaine de kilomètre 
roviaire de Szeged, deuxième ville dı 
Hongrie, Les Russes, dans cette ré: 
pa se trouvent donc à quelque 175 

ilomètres de Budapest, 

Plus au Sud, là où les troupes sovié- 
tiquet ont traversé le Danube et sont 
entrées en Yougoslavie, de puissantes 
forces sont actuellement massées en 
vue de l'attaque contre Belgrade. De 
de qe concentrations d'artillerie 

t été effectuées dans la tête de 

la rive ouest du Danub 

D'après le correspondant de guerre 
A Moscou de Reuter, les Ru: opé- 
rant aux abords de Varsovie, ont 
réussi, en partant du faubourg de 


LES ÉCOLIERS 
sont rentrés ce matin 


1° octobre 1944... première rentrée libre ! 
On leur a mis des cache-nez neufs qui sentent la 


On leur a mis des gants de laine, 


fáit un Joli soleil, la porte de l'hiver. 


Dans huit jours ce sera la ren- 
trée des lycées, puis, beaucoup plus 
tard, celle des facultés. 

Ce sont toujours les petits, à 
Paris, qui ouvrent la marche. 

Cette année, les cartables des 

etits sont vides, On y entend rou- 
er une pomme pas très mûre et 
c'est tout, . 

C'est que la situation est drama- 
tique, - 

Il n'y a, pour ainsi dire, plus 
d'éditions nouvelles. Les éditeurs 
classiques, susceptibles d'avoir ef- 
foctué quelques tirages, sont à 
Villefranche-de-Rouergue ou dans 
le Dauphiné. Or, les communica- 
tions sont entièrement coupées, 

Restent les occasions, mais de- 
puis 4 ans que l'occasion seule ali- 
mente le marché scolaire, les li- 
vres se sont usés, d'autres sont dé- 
chirés, beaucoup enfin ne sont pas 
rendus par les enfants. 

En matière de papeterie, la si- 
tuation est moins grave. 

Par contre, finis les crayons, 
l'encre, les crayolors.… les boites à 
compas qu'on ouvre délicatement 
et qui font la gloire, inutile, des 
premiers jours d'automne au fond 
des classés à dessin pleines d'en- 
nui; finis tout ce qui brille, tout 
ce qui taille, tout ce qui coupe, tout 
ce qui efface. Les gommes 1944 
sont dures comme de vieilles bou- 


LE RAVITAILLEMENT 


Da beurre 


A dater du 19 octobre, il sera pro- 
cédé à une distribution pour tous :es 
coñsommateurs de 100 grammes de 
beurre, en échange du ticket GA 
(60 grammes) et ticketa 1 et 2 do'25 
grammes de la feuille de denrées di- 
verses d'octobre, 


Du fromage 

Les tickota-chiffres de fromage por- 
tant les n° 1 de ln feuille de 
denrées diverses d'octobre sont validés 
A dater. du 1% octobre, pour une distri 
bution de fromage gran. 


De la farine 


En échange du coupon n° 4 de ln 
feuille semestrielle et des tickets de 
pain de la feuille des Enfants entre 

mois et 3 ans, une distribution de 
1-kilog de farine économiseur de lait, 


De la viande 


Les attributions de viande de la 
semaine du 2 au 9 octobre, prévoient 
une distribution de 250 grammes de 
viande do boucherie pour tous les 
consommateurs, Les tickets validés 
sont : ne 1 (80 gr.), n° 3 (90 gr), BE, 
de ln feuille de denrées diverses d'oc- 
tobre (00 gr.). 


De la margarine 

Une distribution de margarine étant 
prévue, loa consommateurs doivent dé- 
poser leurs tickets entre le 19° et le 10 
octobre, chez un détaillant de leur 
choix. Les tickets validés sont: tickets- 
Chiffres de 5 et 10 grammes, tickets 
lettres GB et GC, chacun pour 25 gr. 

Pour les travailleurs de force, le 
ticket validé ent FT, de la feuille d'oc- 
tobre, qui devra être déposé entre le 
15 et le 25 octobre, pour une ration 
de 100 grammes (première catégorie) 
et 200 grammes (seconde catégorie). 
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OVIETIQUE 


de Beskides dont les cols permettent 


Praga, à se frayer un chemin vers la 
ville propre! d 
La radio allemande a déclaré au- 
Jourd’hul : 
«Les troupes ruses ont pénétré 
s rues de Varsovie et nous 
En 
outre, ell 
restes des forces patriotes de Zoliborz 
endre, 
Baltes, l'offensive di 
é ralenti 


onienne, laisse pré- 
d'envergure contre 
des de 
re théät 
lors de inva- 


voir des attaques 
Importantes bases 
sel, qui 


les Allemande ont évacué 
il nombreuses troupes provenant 


d'Estonie et de Finlandi 


bonne lessive, 


oar le 1° octobre c'est, même s’il 


Finies les pochettes 
qu'on tachera d'en- 
‘une semaine 


plumes, sans 
sans plus a! 
les fa- 


livres, sans 
cune censure de 

meuses listes qui 

rent jamais appliquées par aucun 
lycée sont déchirées. 

Les petits n'en savent rien et 
pourtant... les voilà redevenus des 
écoliers libres. 

Simone DUBREUILH. 
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3 1/2 % 1943, 5040 Ville de Parin 
1942, 4.000: Banque de Fi 
off! B.N.C.I., 1,500; Union Par 
1.325; Comptoir Escompte, 2.030; 
Foncier, 6.500; Crédit Lyonni 
63,000 D.: Eaux (Ci f 
des Eaux, 2,555; Eaux 
» 2,105; C.P.D. 
rale Electricité, 4.805 
1,325; Energie Industrie 
Æiectrielté, 1,200;  E.C.F.M., 
Longwy. ‘1.390; Chatillon Commentry. 
6000: Forges NordÆst, 1.525: Louvroll 
Montbard, 980, »; Schnelder, 4.500; Tre- 
flleries du Havre, 2.000; Mokta-eL Hadid, 


3 % 
1917, 106. 
147.10; 4 


Chanson, danse, poésie, humour 
Le 12 octobre, à la salle Pleyel, sous 
la présidence effective du général 


Kænig, aura lieu un gala au des 
Eemo aen Konna ia do E 


chanson, de la danse, de la poésie, de 
l'humour. Avec le concours de Made- 
leine Renaud, François Perier, Jean 
Chevrier, Fernandel, Trénet, ‘Hélène 
Sauvanelx, Roland Toutoin, Marie Bi- 
zet, Robert Rocca, Jean Rigaud. Mau- 
rice Baqguet, J. Figus, Serge Peretti, 
Yvette Chauviré et les Compagnons de 
la musique. 

% C'est au Palace, le 7 octobre, 
|que la Compagnie d'Art Dramatique 
(Seprendra Don Jum, de Michel Au 
couturier, avee Marie Dea, Jean Dar- 
cant et Mila Parély. 

* L'opérette Là-haut, de Maurice 
Yoain et Villemets, qu'avait créée le 
bon Dranem au Bouffes-Parisiens, fera 
sa réouverture au Théâtre Marigny, lé 
5 octobre, 

* Le théâtre de la Comédie mon- 
daine Vient de rouvrir ses portes avee 
un vaudeville de Jean Guitton, Irma 
3 à gauche, 

#* La rentrée des cours de l'Ecole 
d'art dramatique Charles Dullin, sous 
la direction de Lucien Arnaud, aura 
lieu le 16 octobre, au théâtre Sarah- 
Bernhardt. 


piada 
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n. 1e gd succès d'opérette moderne. 
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CT 
ÉTOILE 
Lundi 15 h., 19 h. 30 : Jeudi 15 h. 


ON DEMANDE UN MENAGE 


Le général de 


(Suite de la première page) 

I le faut, anciens combattants 
et jeunes F.F.I, ingénieurs des 
travaux publics, médecins, avo- 
cats, industriels, commerçants, en- 
trepreneurs et fonctionnaires de 
tous grades. 

Souvent le contact se bornait à 
cet échange d'effluves : « Bon- 

monsieur, » Parfois, une 

« Que pense-t-on 

Maubeuge ? ». Souvent aussi un 

court dialogue ponctué d'un hoche- 
ment de tête : « Je sals, » 

Et lorsque deux mille présenta- 
tions furent ainsi faites, Que deux 
mille mains furent ainsi serrées, 
le général de Gaulle, rassemblant 
[alors autour de lui, près de lui, 
plus près encore, les deux mille 
concitoyens de ea ville nat. com- 
mença de leur exposer à tous, 
d'homme à homme, fraternelle- 
ment, le problème angoissant de 
la patrie et les impératives condi- 
tions de son salut. 


Sous la pluie 


Hier, dimanche, la foule de 
Lille, de Roubaix, de Tourcoing 


14,750; Nickel, 3.725; Alr Liquide 
Usine, 4.375; Pechiney, 3.300 


fait claquer de bonne heure ses 


LE DIS 


Pour cette économie dirigée, pour 
cette mise en valeur en commun de 
tagtes les ressources du pays, ii y n | 
AÑ conditions A remplir dont In pre- | 
mière est évidemment que la colle 
tivite, e tat, prenne 
direction des grandes sources de la| 
richesse commune et qu'il contrôle eer- 


de ja collaboration 
entre ceux qui travaillent et ceux 
Qui dirigent puissent être, diffé 
rents, suivant la nature et l'impor- 
tance dés entreprises, il faut que 
cette collaboration soit établie 
d'une manière organique entre leg 
1 


t pourauol. bien que le mode 
le degré 


et 


ent contrarier en rien l'action 
ceux qui ont la responsabilité 
leur direction. A ce point de 
le gouvernement, vous lé st- 
a déjà pris certaines déci- 
de principe, Nous ne réall- 

pas ce programme partout 


vu 
vez. 

sion: 
seron 


Voilà notre tâche d'avenir. Voilà 
ce que nous voulons produire au 
fur et à mesure que nous aurons 
vaincu l'ennemi sur notre sol, puls 
sur le sien et que nous aurons re- 


qu'il a détruit chez nous. 

En vous parlant franchement 
comme je le fals, je vois bien que 
nous sommes d'accord. 

Comment en serions-nous surpris, 
puisque c'est la même flamme qui 
nous a animés depuls la première 
minute du drame et qui nous afl- 
mera, demain, dans l'immense 
tâche nationale que nous devons 
accomplir. 

Nous avons bien souffert, 
avons bien été humiliés, 


nous 


Demandes d'emplois 


ecrétaire cherche place, 
D Ta, : ARCHI 2 


Grass tous transports 27 A. 
D connaisse, parf, angl. aiem., 
cherche emploi. Tèl. Odé. 38-29. 

armée amérie. 


INTERPRETE iis cn sitno 
ou administr, Bor. Gane,d» du. Dr 
Jaquemaire-Clemenceau, 15+, arr, 


Rétér, 
6. 


Travaux à façon 


INISTRES ! Pr v.répar.de toit. 
plomb. couvert. ftes conf.i Mañé, 
Bulssan-S! Bot. 13-96. 


Tui-mraphi. soig.px b.dev, 


Botto, 


de leur 


sérieuses 
Offres d'emplois 


demande bons dessinateurs si 
possibie rètėr., aviation pr étu- |ppech.ba 
de automoblle, Ecrire G. Bour- 


Aa, 76, rue Réaumur, Paria, 


uv.modisie se pi 

l 12. Dupetit” 

Entreprise ntrieuse de démarche” 
ge formule nouvelle cherche 

tanta 

de 

cos À Paris 

commissions, Ecrire en indiquant 


Eenre dé commerces Visltès à : 


PUBLIC] 
t. RUE TAITB 


à [et MOLINER: Ge rus Toivio, 


(Suite de la première page) 


Pour une vie nouvelle 


uns et les autres, sans naturel” | 


Nous sommes un grand peuple 


construit, pierre à pierre, tout ce | 


COURS 


taines des autres netivités, sans 
entendu, exclure les grands leviers que 
sont, dans l'activité des hommes, 
tiative 

ás ce nystème, 


sa tâche qu'ai 
quelle Il prend 


gr mme temps et en uelques mi- 
tes. Tout le monde le comprend 
| bien. Mais nous le réaliserons. 
| "système national d'économie fran- 
| onise, amoclation organisée à l'inté- 
| rieur des entreprises entre tous ceux 
i y prennent part, oui, mals pour 
quel but ? 

C'est pour qu'en exploitant mieu 
| aune manière plus effience et pio 
| ardente tout ce que nous posstdon 
sur cette terre, chaeun de ceux a 
peuplent la France, et même son Em- 
| pire, puisse avoir une vie mellleure, 
| dans une plus grande dignité et dans 
| ia sécurité de son travail et de sa vie. 


| Nous allons montrer nu monde 
entier, nous allons nous montrer 
| À nous-mêmes que cette souffrance 
| èt” cette humiliation nous ne les 
avons pas éprouvées pour rien. 
Nous sommes un grand peu- 
plo qui sait ce qu'il veut, qui 
sait ce qu'il va faire et qui 
remet au travail. 
|" En un mot, Français et Fran- 
| çaises, une fois de plus, dans 
| notre longue et dure histoire, 
| nous allons montrer que nous 
sommes la France. 


NEA NU RAA 


RO 


sont reçues à 


jours sauf le 
O h. à 12h. 
18 heures, Tél 


Meublés 
STUDI 


38, r. 


connus et appréciés 
clientèle, visitant régu- 
tous genres de commer- 


ot banlieue, Fixe et |A vendre poss, 


références morates et 


NORMA 
UT, 64, PARIS 


représent.à la commise, 


ju demande commis couleur 17 À 
ans. Dufour,87,nv. A. -Briand, 
Cichan, 300 m. métro Bagneux, 
Jess pomme 16 à 8 au ar 
manutentions et courses. Mateias 
EPIR, 8, rue de la_Michodière. 
- {jP dem.bors appiéc, hom dam, 
RECKYS, 02, rus Lafayette 
(jr sem stoppeuses et remallleuses 
Vitos,blen rétr.Se près.14-17 h. 
KIRÐPAR.66,r.Amsterdam, Paris. 
Tinerch-représent de classe homm. 
ou_fem.tr.actits pr vieit.chefs 
d'aff Grosse sit.d'aventr.Se prés. 
dem. de 10 h. à 11 h. 3 
17 h. DV 20, 
js dem.ingénieur rad,-Bleotr. 
ri 10,t._Turbigo. 


5 dem, 


de Mte 


MAI 
ju dem. 
Cachan, 


E 


JANE. modes.®,r.Henaer (0). 
Perr, 
eures 


morales et 
LEPICART, 166, rue Saimt-Dents. 
OUPEUSES et 


. commiss.couteurs 17 à 
18 ans Dufour, 87 av. A.-Briand, 
Bagneux, 


j demande : 

pouse pr manteau et tail OU- 
VRIERS et OUVRIERES à dom. 
bd Béaumarchais,me St-Stbast, 


prém.et appret. Mon 
manufnet.de chaua- 
style bottier fem.téchnic. 
valeur tr, actif. Référ. 

techniques exigées. 


REV. 102. 
Begondi, 4. 


Bonyoisin, 


12 KIL ©: 


E.G.Ei.bien dees. 


300 m. métro 


-|repr. gros 
dre On, CC | DEFENSE DU 


et talil. Marcelle Politano 


Ron mécan.cap.sérer garage. 
Publipress,31,b4_Bonne-Nouvell 


{Fr demande institutrice mierne. 
Institution, 209, 


ba Voltaire. 


CHARALBE, 133, bd Haussmann: | rea par 
Go pour article lère néces. 
sité représ, bien introduits 1 
chez coutaliers, 29 chez colffeurst 
So enee poasmiaciens. 4° chez bas 
Sars, de enez pariomeors PARIS 
ET” PROVINCE. PERONI 8, 
RUE D'ENGHIEN, PARIS. 
emn sino- dact, prisente: 
sable. Se prés. 9 à 11 h, JOUF- 
=FROY, 10, rue de la Pépinière. 
NEGOCIATEURS “se 

Pour 
toutes branches, Cabinet Ea Pros- 
R rue Scint-Larare, 

fase Eare, “premier age. 


ESS appréteuses 
Modes, 90,7. Miromesnil. 


herche 


TRES 


ime ou j. fille äy. boon. édue. 
DURS PEN ia DT 
MARTIN, 63, rue _Bainte-Anne, 


40 a. 
PERSON, 25, boul. Poissonnière 


Pièces détachées automobiles, con. 


ours coif? Redon,20,r.Réaumur. 
Mats.con.fac.jour,s0tr, Arc. 51-01 


PETIT 


Eee à tone Taes 0 alentaa Si, 


, sr. rét. exig. Se prée. 


ON DEMANDE 


BON MAGASINIER 


pavil bani av. 
Mme ALIBERT, 


XVe 


Magnien, 21, r. 


CENT 


Err. imm, 
r. 


UNE LISTE 


Les PETITES ANNONCES 


100, rue Réaumur, tous les 


Ed luxe bain, tèl., ase. 


Propriétés, Terrains 
enlever long délai 


BON MOBILIER CHATEAU 


Buis acheteur PAVILLON 
Paris ou banlieue px indiffér. 
Chappe, 45 bis,r. Acacias, Paris, 


REPUBLIQUE “a waere 
TS pavilion, Be. 


w.-c.dépend.450 m.terr. 
4e-Girar 


DEUX FERMES 


Près Meaux, Baux à céder avec 
cheptels 


Jaiseau, terrain 12,300 m.8r 
me, 30 fra le mq. Terrain 


100 K, PARIS JOLI 


prés. 
PROPRIETAIRE 
rue d'Athènes. TRI. 


Qc parile.beau 


rapp. 800 m2, 5 
Repo.56.000,2 aug. Vanter- 


CLICHY rue commerg, 
+ Imm.325 m2 revenu 5 & 
VANIER-MAGNIEN 
27, rve de Rome. 
GRATUME 
300 pavillons, terrains, propriétés 
LA MAISON, 1, rus du Louvre, L | Duriez,6ô,av.E.-Zoie, VAU.33-30. 


RN C'E 
IMMEUBLE % SE 


Revenu 65.000, 


GE T. LANG, 14, 


7 RUE DE 


DE REUILLY 
Prix 1.330.000. 


n 


Théâtre de Paris. 19 h. Le Mr de $ heures, 
Th. de Poche. 19 h. Un voyage ds ia nuit. 
Trianon Lyrique. 5h. Les Mousq. au Couv, 
Variétés, 15 b. Au pays du solell. 


La Hraytre. 16h. 30, Evocat. MUSIQUE 
MUSIC- 

atmmteas pito ahta Se HALLE 
La Cigale. 15 h.-20 h. 45. V'ia l'heau temps, 
Folles-Relleville. 15 R.-18 h. Morelli, Pelot, 
Lancry. 15 b.-20 h. J. Dave, St, Weber. 
Lana-Park. Muric-Hail, attract, dancing. 
Mayol. 15 h. Plaisirs de Paris, revue, 20 h. 

R. Souplex, Roméo Carlès (Belette). 
Gas. Montparn. 15-20 h. L. Valli, R. Rocca. 
Petit Casino, 15h. 20. Fr, Bruck, J. Velay. 
XX” Siècle, 14 2:16 h. Variétés. 

Ri 
Crave d'iver, 14-16 h. Spect A Teaia 
Nouv. Cira. (Pte Maillot), 16 h. Nouv. pr. 
CABAI 
Chantilly. T1J. 20 h. Dim. mat 15 RES 
Le Tyrol. 15 h. Cabaret, dant. din. spect. 
Sa Majesté, 17h. Thé dans. 21h. Cab. dan. 
Tabarin, 21h. 3042h. Dane. (DJ. Reinh.). 
Gaumont. 14 à 21 h, France-LSN RU 
Normandie. 18 4 21 h, France-Libre actual. 
Paramount, 12 à 21 h. France-Libre actual. 
nn 

* Janine Charrat et Roland Petit 
préparent un récital qu'ils donneront] 
à la rentrée. 


Gaulle à Lille 


semelles de bois sur le pavé de 
pierre, Elle reflue de la gare à ln 
cathédrale, de la préfecture à l'hô- 
tel de ville. 

Beaucoup d'entre nos Alliés, voi- 
re d'entre nos ennemis, pourraient, 

étonner qu'en octobre 1944, au 
cours du soixante-deuxième mois| 
d'une guerre qui n'est pas termi- 
née et au seuil d'un hiver qui s'an- 
nonce dur, toute la population 


| d'une ville manifeste ainsi son al- 


légresse en attendant le passage 
d'un cortège. 

Mais s'agit-il d'un cortège ? 

On dirait plutôt d'une lente pro- 
menade. À Lille, sous la pluie, com- 
me à Paris, où nous l'avons vu 
sous le soleil, comme partout ail- 
leurs, celui qu'on fête et qu'on re- 
mercie n'est qu'un homme, semble- 

pareil aux autres; ou, plus 
exactement mêlé aux autres. Par- 
fois 11 s'arrête devant un vétéran 
médaillé, tend 1a main à un jeune 
officier, questionne une bonne fem- 
me, salue un drapeau, puis, en ba- 
lançant un peu les bras, reprend 

a marche glorieuse et familière. 

Mêlé aux motocyclistes, aux pho- 
tographes et reculant pas à pas à 
mesure qu'avance cette phalange 
triomphale, au premier rang de 
laquelle se détache la haute taille 
du chef, j'épie les mille visages de 
la foule énivrée. 


Une voix fervente 


Jusqu'au moment choisi où le 


une voix dont l'accent traduit une 


peas authentique et fervente.| pui 


‘elui qui ne désespéra jamais de 
la France d'hier parle à présent) 
de la France d'aujourd'hui. 

Graves parole: 

Cinq heures de voyage en auto- 
rail spécial entre Paris et Lille 
permettraient à quiconque d'en 
méditer les sévères conclusions. 
J'en prends à témoin mes confrè- 
res de la presse parisienne qui, 
comme moi, ont roulé hier sur 
cette vole sans signaux, ont tra- 
versé ces gares détruites, ont lon- 
gé ces longs ateliers effondrés, ont 
contemplé les décombres amonce- 
lés autour d'Arras, de Lens, de 
Douai, les triages qui ne sont plus 
que ferrailles noircies, vestiges de 
ce que fut notre réseau du Nor 

Des vérités doivent être sues. 
Elles seront dites. 

Beaucoup de Parisiens ne con- 
çoivent pas encore dans toute leur 
ampleur la gravité de nos désas- 
tres. 

A qui s'éloigne de Paris leur, 
révélation est accablante. 

Encore faut-il connaître Pim- 
mensité de nos ruines pour accep- 
ter les disciplines qui nous permet- 
tront un jour de les restaurer, 


Georges LE FEVRE. 

Présentation des collections 

NINA RICO 
20, Rue des Capucines 

3 octobre 15 heures 


PAQUIN 
Rue de la Paix 
4 octobre 


COLLE LL TT TES 
Die specien, fatt iras bien dze 


ib, ,obj.d'art, Me 
Duvergé,27, Loin. Vau 04:64. 
ACTE BN VBNTE LIBRE] 

vos fourrures vètem, ioge,ete. 
chez MARY-OCCASIONS, 12, rue 
Laugier (Ternes). T4. Car. 36-30 
jäs sala mang.chà couch Fate. 

Cosy. Yvonne, 57. fg St-Denis, 


bon état 


ROME. 


dimanche, de|| LE MF 
et de 14 h. à 


S$ Gut. 80:60, | |terr..bora de mer.vue syi. 


Px av.-Euerré,30 f.le MN 


— PLACEMENT UNIQ) 
un terrain 2Y.viai 
t 


vacuė cherche pavijon 
ge Dunkemue | fin Jueq.60 kil. Paris, 
— | Beciu, Drdu Général 
propriétés, parlions, 
4 Choix étudié, 


entrée, 3 pees, 


| POUR ACHETER 0U 
PROPRIETES ET 
Lahumière,_5, 
Tor 
|DA Barbès, 18°. 
pavion 4 pièces | Tocaur 5 


echerche urg.Parie et 
10c. 1.000-1.500 et 3 à 
Eer. 8.E.G., 5, aq. 


85.000 _fr.Gtomè- 
Bot 


19H. 


récoltes. 
PROPRIETAIRE 


R Paris, 

Xor. TRES Te Metz. 
Appartements (Vente, 

50 frs le ma 

15. P.-Lescot. 


ARE ey 


Basse-cour. | Duraste, 33,7. Marbeuf. 


14-98. D 
Pensionnats 

JEUNES GENS DE 7 A 
ètud. compi. 


Tostitution Li 
VAmawy (8.-¢t-0.). 


Occasions diverses 


JA. Ec. détatis, 
ioe Tate 


Rome. Lab.08-20 


LAB. 11-61. 


PLACEMENT 
Coie d'Azur, près St-Tropez, bx 


fomb.lim. | Chauffage 
Tba Bt-Germain. Lit. 69-01 | Apere 


Denis, mat. 


jate 

— } Genirai TOUS (10): 

Pour vendre, acheter, de confiance 
Immeubi 


14, rue Drouot, Pro.60-15 


culs.. jard. 
PRIX DU TOUT 225.000 


(Entiaiei). Tar STAS 
-VENDRE 


IMMEUBLES 
bå Malesherbes, Be 
LE miNoos,en stë IF-I. 
8.r.Ohauveau-Lgarde, Anj. 45-32. 


E Vergeones 18e. 
CHERCHONS LOCAUX USINES 
PEOv.CAR: 

Pr0.09-33 


Ear Messine Dadia 00 


ECHANGES à isariemcou 


Eir.53-55, 


et sec mod. 
à Montfort 
Ta. 


Gomes éauipée ar. matésia mod 
ds vastes ateliers pr toutes RE. 
PARAT.CAMIONS et VOITURES 


D Immédiat, : 
Eptretien de tte natal. fi 
S'adt.VAI 06 et 25-18. Electro- 
ABb-Grout, Paris 
\berche frigidaire améric. 


"IR, CAUS EED ANTIN 


platei. 


017.500 


vec Jar- 
comp, 


jies, 
Célérité 


\AFE PARIS.bon empise. 5.000 
pur. teou 12 a. cède 390.000. 
Mergani, 32. roe Btirone Maron. 


ES SUIS ACHETEUR 


PARFAIT. 
40-37 


achat) 
conf. 


16 ANS 


2. 


at. 
À a tor.3 000,2 nai. n.J0g. af.d'av. 
gant So du, DELPC | 


LA COURONNE DES POIDS LÉGERS A CHANGÉ DE TÊTE 


Champion vite essoufflé et «sans jambes » 


g 3 n 24 271 f; 
Thierry s'est laissé imposer 


le jeu à distance d'Omar Le Noir 


«Enfin, au 12 et dernie! 


u grand maximum, Thierry, manifestement à court 
autant dire insuffisamment prêt pour défendre son titre, tenta 
olte que coûte un adversaire plus savant et 


Te de bouscull 


Car Thierty sans jami 
mite» à sa disposition, 
à profusion, ce n'est plus Thierry. 

Ce championnat de France des poids 
légeré, dans l'ensemble assez médio. 
cre, ne prendra pas place 
grandes affaires pugilistiques de. la, 
salson 44-45. Le combat débuta bien : 
Par Un de ces bon vieux rounds d'ob- 
servation, Puls, Omar le Noir prit, jui, 
son départ. 11 s'installa avec aisance 
dans son jeu très classique, en pre- 
nant progressivement et ‘sûrement 
l'avantage de la touche et de l'effi 
eacité. Le poulain de Bretonnel main- 
tenait au bout de son gauche — qui se 
déroulait comme un serpentin de fête 
foraine — un adversaire assez gêné, 
mals pas tant qu'on aurait pu le sup- 
poser. 

L'Angevin, dont les reflexes paru- 
rent plus aiguisés au début de In ren- 
contre démontra qu'il avait accompli 


di 
été le sien. 

Au cinquième round, Omar, sortant 
de sa distance, réussit une très belle 
série crochets deux poings. 
corps et face, série qui donna un as- 


Les bourses touchées 


par THIERRY .... 180.000 fr. 
par OMAR-le-NOIR 158.000 fr. 


pect plus solide à un bénéfice Jusque- 
ià assez difficile à découvrir. 
THIERRY NE S'ATTENDAIT 


GUERE A SUBIR CE TRAVAIL 


AUSSI AUSSI SERRE ET 
ETRE LE SIEN. A LUI, TAILLE 


ET DOUE POUR L' 


DRU, 


son œuvre à distanci 
ngevin lul appa: 


ment trop. court 
jueiconque chance de 


ur avoir ui 
r sur son terrain. 
lës supporters di 


M: PAngevin at. 
tendaient le round... i 


rounds 


BLANCHET tombe et gagne 


LAchez Blanchet tout seul au Parc des Princes et || se mon- 
meilleur, comme on a pu le constater au champlonnat 


nce de poursuite. 


Lits cyclo-moteurs 
Il remportera un nouvi 
iecès, Décidément, le « mastodonte 


n champion pus e mplet que) l'on 


longtemps 


Tourangeau enleva tous 


chute. 
Blanchet, 
repartit aussitôt 
Rossi et Thiétard, lei 
places d'honneu! 


habitués di 


Par contre, « Bano » Caffi, un dolgt 
silence règne, rompu bientôt par|abimé, dut aller se faire soigner à 
ne 


I est à craindre q 
courir dimanche au Vél” 
devait faire équipe précl 


l'hôpl 


isi 
où ii 
avec Blanchet. 


A Lemoine la dernière 


Avec 10 coureurs en piste, les cour- | 
demi-fond ont un tout autre | 
nombre des con- | 


ses 
aspect 
currents 


réduit à cing. 


n aperçut. S'étant laissé | 
du lot, il ne 
ancer au mo- 


« endormir Mille 
put se dé 
ment de l'attaque de Lemoine. 

un tour de retard: | 
lui fallut ensuite 
coq 


le petit 
— il en sera 


“ Londres-Paris en avion 


n'a pas réussi à tong” 
nous confie DRAKE 


-Nos amis britanniques nous donnè 
rent une belle leçon de football. C'é 
tait prévu! Ça c'est votre impre 
aion, 
Mais il nous intéres 
connaître le sentiment de nos vain 
queurs 

Notre vieille connaissance 
Drake nous l'A résumée ninsi, alor 


qu'il venait de revêtir son unifòrme 
kris bleu de capitaine de la Royal 


Air Force 
Ce match historique, m' 
tandis que son ami Busby s'asseyal 
de tout son poids sur sa valise pow 
l'aider À la fermer, sera un de mes 
plus beaux souvenirs de sport. Je» sui 
eureux que notre première ren 
internationale hors d'Angle 
terre après 4 ans, ait eu lieu à Paris 


— Vous savez que vos Joueurs nou: 
sont apparus en progrès au début. 

— Comprenez-moi bien : Je voui 
ai dit, samedi matin, que la vite 
d'ensemble des joueurs anglais est in. 
férieure à ce qu'elle était. Corollaire 
disi uelques instants de plu 
dal 
plus di 
bal 


n'est pas in 
férieure. Or, dans les premières mi 


rations | nutes de la rencontre, nos adversaires | 


telle couri 
pied qui comparaison, 
esprit, s'établissait plutôt en leur fa 


Pourvu que ce voyage aérien affecti 
celui d'hier 


C: 

ble « car 
la RAF, 
n’en sont pas » a plutôt mal support 
ce déplacement. 


Vous allez faire la même réflexio 


Maurice BLEIN. 


Les Dauphins de Toulouse 


ont fait mieux que le Racing 


Le jeune nageur toulousain du 


PR TOEC. Alex Jany, 


s Di DA 


cours de 


des performances égales à celles des meil- 
leurs nageurs français du moment. Alex 
Jany n'est encore que cadet et ii vient, À 
titre, de battre à Toulouse, dans cette 

tation, 


y 
Avait ravi à cat aut 


ži 


| 


3 
#8 
H 


irmi -lead 


PRECISEMENT DEVRAIT 


NFIGTHING. 
Mais Omar, avantagé en taille et en 


de 


dédoubier avant 
en pure perte, de rejoindre 


toujours ainsi.) nous|leyi 6. Level: 7. à 3 t.. Minardi; 8. à 


la mienne aussi, bien entendu. 
davantage de 


Tedaj 


t-n alt, 


ution, nos jeunes ont 
temps pour « tripoter » la 


dans mon 


y 
il y en avait aussi 7 qui 


i Eik 
il 


r round, et durant trente secondes |F" 


oufflos | Es 


ment sec dans ses «déj 
battu et sévèrement 


Louis Au neuvième, Thierry s'élança, 
bal n_« crôueh 
forteresse verticale 
s longs gauches. Las! Ií 
dansles bras repliés d'Omar — pa 
fut encore ün round pour 
n'apporta 
pour «P' qui, fa 
de jambes, ne put appeler à son 


Recette .......... 1.469.310 fr, 


Cerdan -Ferrer .. 1.420.000 fr. 
Gala Carpéntier.. 1.871.900 fr. 


Record français : 


Thlerry-Dicristo 
(3 édition) .... 2.196.860 fr. 


Record européen 
Sys-Tandberg .... 2400.000 fr. 


cours le fameux « cœur de lion », 
Omar le Noir, instruit d'une pos- 
sible aggression du désespoir, resta 
prudent, en tenant d'une main (la 
droite) ia couronne qu'il avait acquise 
À la petite épargne, au fil des rounds 
— à partir du deuxième — sans dramı 
sans Incident vraiment notable même... 


Dogniaux sans éclat 


L'habile Dogniaux n'était pas dans 
un Jour meilleur, Son fameux crochet- 
gauche ne jaillit qu'une belle fols du 
créneau de sa garde, hier moins her- 
métique, presque entr'ouverte, Au 
sixième round, André Famechon, pres- 
que bien couvert, s'efforçant de boxer 

on M recommandations de 

homme de. coin » en ligne — 
bouscula assez sévèrement le cham- 
pion de France des plume et mérita 
bien la déci qu'on lui accorda à 
l'unanimité à l'issue des dix reprises, 

En réalité, les quatre vedettes d'hie 
n'étaient point absolument prêtes à 
livrer de grands combats dans un ca- 
dre aussi exigeant que celui du Vel 
d'Hiv',. 

Comme il fallait s'y attendre, Luis 


dit Chaillot, tant que mon entraïneur 
Guérin ne me laissera pas diriger 
moi-même ma course comme le fal- 
sait Paillard. 
— Je suis en bonne condition main» 
tenant, répliquait Lemoine, et le vent 
ne m'a pas gêné, Je regrette de plus 
en plus ma panne du championnat. 
e donner pourtant, 
ignes de 
et Lesueur, toujours accroche 
aurait pu en profi gj 
trouvé immanquablement sur sa route 
un Lamboley que l'on aimerait voir 
Jouer un autre rôl 
La course de Level, en dépit d'une 
crevalson, nous fit regretter de ne 
pas l'avoir vu plus souvent depuis sa 
brillante série de championnat à 


Bordeaux. 
A. BAKER d'ISY. 


50 kil, derrière cyclo-moteurs. — 1. 
BLANCHET, 42 pts; 2 A 1 tour, Rossi, 
|23 pts; 8. A 2 t, Thiétard, 29 pts; 
4. Roux, 34 pts: 5. à 3 t., Idée, 9 pts; 
6 à St, Richard, 7 pts; 7 A 5 t, 
Vergili; $. à 9 t, Boda; 9. à 10 t, 
Robic. A abandonné : Caffi (chute). 
1| 100 kil derrière motos. — 1 LE- 

MOINE, en 1 h. 24° 2"; 2 Chaillot, 
à 225 m.: 3, Lesueur, À 240 m.; 4. À 
1 tour, Meuleman; 6. à 2 t., Lambo- 


8 t, Froslo; 9. à 9 t, G. Sérès: 10. à 


10 t, Besson, 


Cautenet une fois de plus ! 


Hier, à la Cipale, Cautenet remporta 
dés victoire de la saison. Sensever, par 
une longueur, échoua pour sa Il, et Dron 
prit la place d'un Lohmuller forfait par 
maladie. 

Par un. tour d'avance, 
Guillemet-Alavoine et 
s'octroyèrent les premières places de l'amé 
ricaine, une américaine animée de bout 
en bout grâce À la combativitë des tou- 
+ [tiers de l'US, Cré 
-| Desfougères, laché dans les 
tours par sa moto, perdit une course 
gagnée magistralement, cec! au proft de 
- [son camarade de club, Hannard. 

Ennn Rloland fut le meilleur des rou- 
tiers en e chômage » et remporta l'indi- 
viduelle devant son camarade Chapatte 


Martin-Bodin, 
‘Husson-Defraire 


derniers 


Créteil passa « à travers ».…. 

Le Challenge Achard, couru hier matin 
à Daumesnil, aera- annule? Les offe 
ciels đe l'épreuve le demandent en raison 
des nombreuses irrégularités commises et | 
des difficultés éprouvées à établir le clas- | 
sement 


Al 
Ji 
s 


pour 


la ‘courageuse 
était Inutile. 


une phase 


CET 
aux points! 


aux pol 
prise: 
Mokfi b. Martin aux polni 


ernandez a été un morceau trop dur 
les jeun s de Dormont. 
t dès que le valilant Camille passa 
l'offensive, 11 trouva en Fernandez 
n Espagnol souple, plus fort et autre 
rts», Ii était 
louehé au nez 
retonnel se décida à consta- 
issue du huitième round, que 
défense de Dormont 


Georges SCHIRA. 


AMATEURS. — Carrère b, Morice 
x pts, Péyrusseau b. Bertereau aux 


e aux pts, 
. Maréchal aux points. 


« J'ai imposé ma boxe » 
affirme Omar 


Cinq ansoaprès avoir détenu le 
titre national des légers, Omar re- 
devient détenteur de In ceinture 
tricolore, Voici ses impressions, 

« Je voulais imposer ma bone. 
Ce fut un match dur, puissant. TÌ 
v avait deux années que J'atten- 
dais d'avoir ma chance pour re- 
conquérir ma couronne, Inutile de 
vous dire que f'accorde une revan- 
che à mon rival malheureux, > 


« Omar n'a pas fait 
le combat du challenger » 


estime Thierry 


Thierry est sport et Il ne mau- 
grée pas contre la décision. 

« Je suis battu. mals j'estime 
qu'Omar a reculé durant là majo- 
rité de la rencontre. Ila fait le 
combat du champion, non celui du 
challenger. Je suis parti un peu 
tard et J'aurais dù disputer au 
moins un match ou deux avant de 
mettre mon titre dans la balanos 


« Plus précis, plus scientifique 


Omar mérite sa victore » 
affirme Dicristo 


de 


Mathon, 
ue du match, 
ment de Dicristo 

oua n'avéns pi 


Loys van LEE. 


KID JANAS ? 
Trop facile pour Diouf ! 


Charron, lui, rencontrera le solid 


nord-africain Guezmann, dimanche, au 
Palais de Glace. Nous préférons cette 
confrontation, Robert, petit « moyen » 
pesant environ 69 kilogs. 


ns 


n AU 


Lorho b. Krikor! 


points. — Légers : 


mes : Scotto b. Guilbert aux 


b. Palorchi aux points 


liani b. Pépion 
sionnels: Casi b. Thiébault aux point 


Martin aux points. 
Orsini enleva la 
expédié San-Martin pour < 
3* round, 


décision après avo! 


de victorieux débuts professionnel 


Deux spectateurs ne perdirent pan 
la rencontre Thierry- 
Omar, Son rival Dicristo et l'un des 
managers de ce dernier, 
A volci quel était 
le jui 

BD assisté à un 
grand combat, c'est certain, Dans Ven- 
semble, les coups manquèrent de net- 
totá, Omar mérita sa victoire. Grâce 
à na vitesse, 41 a pris Thierry à son 
propre jou, se montrant plus précis, 
plus scientifique. 


Assane Diouf fera sa rentrée diman- 
che au Cirque d'Hiver, Bravo ! Contre 
Kid Janas qu'il battra, Sans que ce 
combat nous apprenne quelque chose. 


A L'ELYSEE MONTMARTRE. — 
mi-movens : Renaud b. Front 


Fressard b. Kritter 
ints; Billy b. Duval k.-0. 1"* re- 
Prive b, Poulain aux points: 
— Plu- 

ints; 
Denis b. Perrot aux points; Lallemant 
Kemener b. 


Tesche et Jacovela nul; Orsint b. San- 


$> au 


AU CENTRAL, — Toniolo a effectué 


chez les moyens, en battant Guyonnet 


È 


Pénible lendemain. 


DA RUI 


se fracture l’avant-bra 


et le Stade Lillois 
s’effon a 


Red Star bat Stade Lillois 
4-2 (1-1) % 


Les spectateurs de Saint-Oue 
auraient pu être satisfaits de ley 
après-midi, si un accident n'était 
venu attrister le match Red Sta. 
Stado Lillois, š 
En effet, le gardien de but nation 
Julien Da Rul s'est fracturé l'avar 
bras dans un choc contre son de 
centre Stéfaniak, et l'on peut cı 
âre pour lui de longues semaine 
d'inaction. . 
Le match par lui-même, s'il ne ty 
pas d'une haute qualité techniq 
cut pourtant quelques phases Intérer 
santes, 

On ne pouvait guère € 
grande partie des Lillol 
iaient leur troisième match de || 
saison et le début do la rencont 
sembla donner raison à la. logiqu 


Igor un 
qui disp 


Mieux que la France... 


La Belgique n’a encaissé 
que trois buts des Anglai 


Les jootballeurs anglais n'ont 
pas perdu leur tempa, et hler il 
étaient à Bruxelles où ila affronte. 
rent l'équipe de Belgique. 

Les Belges ont dté un peu — à 
peu — plus heureux que les Fran. 
Cais et c'est par 3 buts’ à O qu'il 
ont succombé devant la Grand 
Bretagne, 


lorsqu'on vit le Red Star {mp 
nettement sa supériorité, Un magni. 
fique but do Simonyi ouvrit à 
marque. $ 
Les Lillois, jouant e façon O.L y 
procédalent par coups de boutoir u 
c'est sur l'un d'eux que Tempowik 
égalisa, voulant sans doute prouv 
par là qu'il était blen vivant, où 
trairement à ce que l'on avait 
noncé. 

Pula survint l'accident de Da Rul 
Baratte prit an place dans les buy 
et le Stade joua à dix, t 
Le Red sinr so crut-i) vainqu 
par avance d'un adversaire affaibl | 


Ra es enerreeresbreter ver 
Jutien Da Rul, le bras piâtré, est 
venu nous voir, matin, à 
«D, Fs Li médecins l'ont 
condamné A deux mols d'indis. 

PPRT ren ereraeseee) 

blement l'allure, ce dont profitèren 

les Lillois pour marquer un no: 
but par Tempowskl. 

Las ! Le dernier quart d'heure w 

l'effondrement des hommes de Bou 

botte, vainoun pi leur manau 
préparation. Tour à tour, Simonyi 

Virage sur corner direct, et Goma 

consommèrent la défaite dti 


« Ch'timis ». 
Dany REBELLO. 


‘Rendez-vous à D. 


Ce matin à l'heure de laperi 
la salle do rédaction de « D. F 
offrait un spectacle qui eût 
bayer d'aise le sportif de la rue 

Le nouveau champlon de Franf 
dos légers, Omar le Noir, expliqui 
à Fred Aston comment {l avait cl 
quis son titre, nu milieu de lauw 
toire attentif que lul formalt l'équbl 
de France de football, } 

infortuné Jullen Da Rul, tr 
touré, racontait pour la centième t 
son accident pendant que le Susl 
Lillois tout entier, Boùrbotte en tu 
« piquait » des autographes à Thienl 
ot à Dogniaux, 

Michelot, tout fler, 
niolo, qui a falt, hier, 
« pro » victorieux, 

Simonyi et ses camarades 
Star, Bersoullé, Hatz faisaient 
razzia de photo x2 

Les sportifs savent qu'à < D. F 


ta 
x 


présentait 


ir des 


la 


aux points. 


laissé prévol 
l'un des centre 


Rappelons simplement que 
Vincennes, | - Moulineaux 
de Courbevoie, nl 
semblable. 

Mais l'on 
chevaline ou de la r 
voirs dirigeants que la 
Jeunes gens. 


LE P. U. C. 


ņ| Ce serait dommage pour l'US. Créteil 
1! qui emporta, grâce au beau sprint de Le | 
5| Noach et en dépit des crevaisons d'Haegel. 
Ghyselynck, Tiraboschi, Beyaert, Orsetti 
et FU.C.P. 
ant Saint-Denis, Mi 
que de crevalson: | 
Bonne formule.. mais sur un circuit 
plus long et avec ua contrôle plus sérieux. 


ar 
# A Saint-Denis, Asnières a battu! 
- l'Oiympique en omnium. Marrec a en- | 
[lievé, devant Schneider, la course def 
demi-fond, Texier ìa vitesse et Manien- 
Geslin l'américaine. 

# Camille Danguillaume fera du 
cyclo-cross en décembre et janvier et 
ne tourra au Vel' d'Hiv qu'en février. 
el part cette semaine en Touraine où 
1|Aubert va également préparer la sai 

son. 

#3 Jean Goujon ne fera pas sa 
trée cet hiver, e 


ren: 
é 


n 


Oui, Ils sont trop forts pou 
Comment en serait-il autrei 
Kare du continent a 
a 


o> 


Ce sont dés maîtres. Inclinons-nous. En 


il 


il 


| 


t n 
triomphé de TOUTES les équipes nationales.. chaque foi 
qu'ils ont pris leur tâche au sérieux. 


AUX G P. DE 


officiellement réquisitionné par l'autorité miii 


les hippodromes ne 


onne condition physique 


ils sont chez eux 


Colombes réquisitionné ! 


, Le stade àj 
plus actifs 
e française.. 
champs de manœuvre de Sat) 
sont inoccupés et que ni le cynodromi 
sont l'objet d'une mew 


DF! 
PARTICIPERA 
LA LIBÉRATION 


ir dès je 20 septembri 
sporti 1 


it depuis longtemps que l'amélioration (?) dı 


davantage 


préoccupe 
de nos 


nine 


ainsi que des athlètes belges 


11 fallait 
choses se sont 
mieux entre la F.F.A. 


y attendre. Li 
et 


P.U.C. après une franche ex- 
La formation uni- 

au 
stade Jean-Bouin, aux Grands Prix de 
ronnées par D.F., avec 
Villain, Sigonney, Le 


plication. 
Yersitaire participera, dimanche, 
la Libération, pe 
ses champions 
Gallais, Omnès, ete. 
Par contre, on dêplorera 
de l'Angevin Lepève, victime d'un 
cident musculaire, 
à Segré. 


Ladoumègue, lui non plus, ne sei 


r nous ces foo! 
tN 


ment ils pi 


la guerre? Et 


Frangées au 


l'absence 


dimanche dernier, 


en 
s 


es|pas au départ : il estime la dissy 
du kilomètre un peu courte pour i 

Nous connaltrons demain, d'une 
gon précise, la participation étrenfl 
êt, provinciale. 

ji est certain, aujourd'hui, 
athlètes dont très probable 
Reiff — effäctueront le déplacent" 


le 


Maggi vainqueur à Montreuil 

Mier A Montreuil, le marcheur Mh 
enlevé le G. P. de la Libération dry 
|Lequeuz, Vallet, Kratz, Mazile, 0% 
ra lin, ete. 


c- 


ILS SONT TROP FORTS POUR NOUS! 


a — —— 


tballeurs britanniques. 
battu une sé- 


tisme avant le traditionnel « tripoiatt 
de ballon, ne tarderait pas à Pre» 
- | tête du championnat. 2% 
AR premier, tentera l'expé 


tion particulière pour 
Drake, Matthews, Joy et Swi! 

Chez les Français, Da Rui fut eros 
|seûrexjak, bien qu'on l'ait piacé à sy 
| ators Joue toujours arrière 
s'avéra supérieur à Marok, Leduc sy 
soullé se montrèrent netifs, Jortei 
Aéfendit blen contre Drake. 
d'vants qui clocha le plus : 
melileur homme, ne fut pas épauit 

I est certain que, même si Proof 
aetaellement supérieur à Simonyi, cd 
dernier que M. Barreau aurait d0 À 
Monner. L'entente des redatarmen ery 
que leur rendement est doublé 45% 
Jouent l'an à côté de l'autre. 

Prout dribbla trop, De Plus, 
ché. Bihel ne sut jamais se 
l'emprise de Joy. Vaast tut amei, 
mais 1 eut tort de tirer de trop oin. 
le Jeu trop compliqué ga minuso sy 
ne pouvait réussir contre un rempart 
Solide qu'Hardwlck. 

On se consolera, ppnt-être, de nott, 

te qui, si les Anglais l'avaient Y 
aurait pu être beaucpup plus nette de 
en argnant qu'on ler a opposé +” 
l'équipe de ia Franeg berte... 

Ce ne sera qu'ane) exense iitosoire 
sont bien plus fortd, is sont 197 


1 
aria Geokge: FEVRIER 


Toujours est-il qu'il ralentit senii 
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